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r«L?-l*«KK*Mkt!iriCin9e. Sont la guerre 
§J| gCMM «H oontrûls de l'so*neretfe. 
MHÏ TOU. s'oppsaent avec a*het-uuu*em 

MTNlKfcM flbénùeret à 11 p4ix. 
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produit»    -   Lmpeia.tr  donne 
dM  décoration»   et   accorde 

«M grtoet. - Plui de nr- 
vltaurs dee idodea 

Sl-P<itersbourg, 30 avril. 
Le jour il remonté de Paquet a   commencé 

.   afamal ri II"*   Lu iLin aont nrul1"' AA- 
sc rie*  mais  partout daa  aoldata   dissimulas 

.sUns>eas cou» se tiennent prêts a sostir au 

secours immédiats ssasail stases» par le Trér 
lui BOX pi'opriL'iaifa» qui sont dans l'imposai 
iiliié derétablir pu eux isésaes l'assiette 4» 

leur exploitation. 
On annonce, daa* ta saèoM erdrr d idésa, 

eue le« propriétaires fonciers de Koursk t-lde 
Pensa ont demandé tu iiiwtiLincni de 
prompte mesures sontra la seouvemani ngrei 
— qui prend cites eu dea froportùma de plu* 

plui pml 

«Ce Ctnteoaire d'Auguste Barbier 
Parie, 90 avril. 

Aujourd'hui, centième anniversaire de la 
sissance d'Auguste Barbier, de nombreux 

admirateurs ae sont rendus sur se tombe, du 
Père Lâchais*?, et U Heoue Bleu* y a déposé 
en leur nom dea fleurs. La solennité comine- 
morotive eitt reportée, en raison des vacances 
de Poquus a un mon. * 

oor de Pégliee d'Inic « 
•s lieu la ouit dernière sans incidents, août 
la proLuction aW la troupe, qui formait un 
esrdos.eateea-delegl.se. 

Leajoeraaux sont optimiste* et M décla- 
ssai satisfaits de la remise dee arrérsgee aux 
aaysssis a« surtout de la réalisation si souvent 
annoncée de la liberté do conseillée; ils !ai« 
asavt pereer cependant une deeilloskm pro- 
Sjasde, aaotisve par le aiLence impérial sur te 
MJet de le eon vocation de l'Assemblée natio 
■aie. Peut-être, «pendant, doit on opprouver 
une altitude dilatoire qui laisse aux partis po- 
litiques le temps d'écluircir cette question 
compliquée. 

Le prince Troobatzkol. interviewé, parle de 
l'union de tous les grosses ssmrtvoistes après 
les conférences privées tenues le 5 et le 7 mal. 
1* Horoié Vrêmùt semble battre froid àChi- 
•aol et lui reproche son système électoral basé 
sûr les lerastvos qui aurait poor ellet dél- 
aiera lea paysans de la représentation. 

Kokoskine, en dos chefs constitutionnels, 
«retend su contraire que le suffrage universel 
.direct, préconisé par son parti, donnerait une 
proportion juste aux paysans. L'ne conférence 
de constituiionnolUtes, tenue le 5 mai. votera 
probablement un projet de Constitution por- 
tant convocation de deux Chambres, dont 
l'une, dite haute, serait composée de déléguas 
des lemalvoa et des corps constituée. 

Souvoriae, rentré de la c.imriegne. dit les 
paysans plus tranquilles que l'année dernière 
en raison de l'absence de mobilisation. Toute- 
fois, il reconnaît qu'il existe beaucoup de rai 
sons d inquiétude qui seront, espére-t il, écar- 
tées par la sagesse du peuple. 

Un ddît de l'empereur appelle au conseil 
d'empire U comte Woroniof Dachkof, gou- 
laraeer de Caucase, elle nomme membre du 
aoaseil d'empire et du comité des ministres. 

Il charge le baron Molde. secrétaire d Etat, 
de représente» le gouverneur aux séances de 
ces hautes institutions d'Etal. Les affaires 
.exigeant «ne décision personnelles de 1' 

le Couvcractr lia Congo belge Miicide? 
La W<st Ajj-itnn liait croit pouroir conGr- 
éT que M. Pau! Coslermans, gouverneur gé- 

néral du Congo belge, dont on avait annonce 
le mort le mois dernier, s'ait auioidé a Bnna- 
na à cnuse des révélations fournies par 1 en- 
quête de Borna. 

Nous reproduisons cette information sous 
toutes réser'eS. 

perc-ur seront exposées 4 Sa Majesté par le 
eaveroeor,   par  l'intermédieira   du   baron 

olde. 
Des eéils impériaux, promulguas a L'oeca 

pion des fêtes do Pâques, appellent au eon 
eeil d'empire: le généré! Gi'ippenberg, ail 
de camp général ; les sennteur* Tagenief et 
Lato réf. auxiliaires du ministre dea lia an ces : 
Je prince Obolnnski, auxiliaire du ministre 
dé la justice; M. de Schm^esnonn. maréchal 
de la noblesse de la province de Toula ; M 
Arsenîef. 

Dea réécrits  impériaux confèrent  l'ordre 
d'Alexandre Nevrski  eu prince Ouroussof 

rar de Russie à Vienne, et ou  pro 
est Msrtens. 

L'empereur gracie les officiers d'artillerie 
•JDevyJof, Korxof et Rolh. condamnée 4 trois 
w quatre mots d'arrêts de rigueur et û la pri 
ration de certaine droits, a cause du coup de 
«non tiré a mitraille pendant la cérémonie 
ie la bénédiction dea eaux de la Neva. 

Ua édit de tolérance, publié aujourd'hui 
décide que les lainaftea n« pourront plu* être 
eoslifles, dans les actes of&ofel*, de serviteurs 
aies idoles. 

Le droit de pétition 
L'oukase du % mars avait reconnu aux par- 

ticuliers le droit de remettra ou comité des 
ministres des pétitions relatives aux questions 
Foliliques. M. Bottliguine Attirait récemment 

attention du comûe des ministres sur les > bus 
auxquels celle liberté avait donné neisssnce 
et sur le caractère inconvenant de certaines 
pétitions remises, notamment do celle da Lu 

-ehanibre dea avouée de Moscou, qui deman- 
dait u l'empereur de proclamer la république; 
il insistait snr l'opportunité de léser ver 1s 
droit de pétition aux associations d utilité pi 
atiaee on oax corporation* dûment instituées 
1# comité des minlalrcs.statuant en ca sens,a 
décidé que les gouverneurs n'auraient deser 
avait plus a permettre toutes les réunion- de 
pcuiioauo.irca et que la rasasse des pétitions 
aérait prochainement régLeeatntée. Vua- 
asoins. ni les corps constituée, ni les fonc 
tionnairea, dont les devoirs sont ligourcuse- 
svent déterminés, H auront le droit d'adresser 
dea requéïes il l'empereur. 

La banque foncière des paysan^ 
La but de la Banque foncière des paysans 

fondée en lâOnVùeit de faciliter a la cl«s«i 
TU raie I acquisition de parcelles de terre. Elli 
tendait à accélérer le passage du rigime da U 
propriété communautaire à celui de la pro- 
priété individuelle : c'était la solution de la 
question agraire pnr lé crédit. Cependant les 
résultats obtenus ont été faibles, soit parée 
«se* Las moyens dont disposait la banque 
étaient insuftisoata, soit parce qu'elle a été 
mal administrée. Le St/n Otckhrstrt 
article récent, penetiait pour la seconde expl 
eatian et reprœhait expressément à la Banque 
taaciéra d'acheter plus de terres qu elle n en 
-vendait aux paysans et da sa charger de ter* 
res inutilisables dont aile conservait la ges 
«sa* iDdeftataverit. 

L'administration de la Bsnque répond poi 
la voie du Mtttagpr de I1 Empire » ces accusa 
«ions. Las terres qu'elle administre sont desti- 

er progressivement dans les mains 
l et à être remplacées par d astres 

uie la basque administrera encore 
afresneat ; éest U le mécanisme de ses 

asDétstieae. Lyairtenss. tes terré* s liqntder 
ajsal généraleeaesrt données i bail aux paysans 
ami a* deviendront pins tard propriétaires. 

De KM à fJK. h banque a acheté et liquida 
477 domaines représenianl un total de prés 
-d'à» miIHàn d'hectares. Le prix de vante a 
■varié de 75 4 80 roubles par hectare, alors 
api il était de 71 a 108 roubles quand les pay- 
sane achetaient dirsetemeut aux propriétaires. 

Lst rntte dea partie 
L'arrêt da travafl 4  1 occasion des létes da 

IHqssse, a été observé partout, aauf dans le 
doutsine politique  Moaaoo set la centra de la 
UeH,Jee pertes  Cette ville  s'agite Bévrenae- 

- aastit.  Léa parsonnslttés et test eommerçama 
■PfssHt asn cnnférasseaa peWIhfasj  dont les 
MaasMitotioausefa ont preaaroe la monopole. 

ASMMUM a«i proprtétairaa 
Lé aa*eaaayer et /fatave paWai IeaaVse di 

J0  avril  par  lequel   lempereuc  agaacrlt ai 
Bétitt d'otaTaniaer Je soactionnemenl daa corn 
ealièllBi ni fiaaront lea ladaaiBlWa daes pei 
■ i sent pana^sasasraa Tssti.aas da la 

La 4m générai a penieaévrs.énonce 
t, eaa da aaaatat m daa 
I aaaaa et d maaiajaar   ea 

I eau payasaas ta rasant da la i 
shseAe aa-Ha e'asM «M La» mm* 
t éJinli   aaaaa lea éistrieea ii 

■Jaiiliiiaai  éaaassaras4»s-.éa 
> aMdJé.  taséj pr^r^rDAi iu «en 

Tnè par imJLutomobile 
Sobres. M) avril. 

Un muletier de Sabres (Landes), nommé 
Maabaret, entendant venir derrière lui, sur 
la route, à Loase, l'automobile de M. Darasae 
et sachant que ses bétes s'en épouvantaient, 
voulut, pour les contenir, descendra de sa 
voiture par le coté gauche. 

L'automobile la saisit au passage. 1" projeta 
d abord en avant, puis lui passe sur !■■ corps, 
Il ne tarda pas 4 rendre la dernier aoupir. 

CYCLONES DÉVASTftTEURS 
Vingt Victimes 

Paris, SO avril. 
An Mexique. — Un cyclone a ravage hier 

la villa de Laredo. sur la   frontière du Texi 
Vingt personnes ont péri. Beaucoup dn  bel 
monts ont eu leurs toitures enlevées ; d'autr 
se sont écroules. 

— Le 26 mars dernier, un violent coup da 
vent a causé de nombreux dégâts B Tahiti.l'ne 
douzaine de mntsonsdu district de llîlia ont 
été balayées par la mer qui avait envahi le ri- 
vage. A Papenooet h Tiaret.lea roules du lit- 
toral ont été complètement démolies par la 
mer. Le pont de Valatu, dans le district d ■ 
Paca, a été enlevé. A Papeek'. chel-lïeu de la 
colonie, quelques irhraa suulemenl ont été dé- 
racinés. 

Rwutcrtiirc île h MM k Médecine 
Paris. 90 avril. 

Par décision du ministre de l'instruction 
publique, la Faculté de médecine de Paris, 
qui avait été fermée la 7 avril dernier, ou- 
vrira, ii nouveau, se* portes ù partir d'aujour- 
d'hui lundi 1er mai. 

Explosion de grisou 
Provins, 30 avril. 

tTn ouvrier arrivant, hier, des gllaliiisa Je 
Beoujard.   commune de   Potgny. annonçait 

nu terrible coup de grisou blanc venait da 
produire, faisant plusieurs victimes. 
'ers quatre  heures de  l'après-onidi.  après 

goûter, plusieurs   ouvriers  glaisiers   étaient 
occupes ù extraire de  lu lerre argileuse dans 
1s propriété de Mlle Caroline Chevalier. 

Les lr»is premi-rs ouvriers va tieyisJeal 
dans une excavation large dé neuf métrés. 
quand I un d'eux donna ua coup du pioche 
du us la parai, ouvrant ainsi une poohe formée 
entre deux couches de glaiie. 

Lu sifUement strident et prolongé so pro- 
duisit, annonçant nul la présence (Tune 
quantité de gai de marais, compose de carbu- 
re d'hydrogène et répandant une oUuur suf 
forante. 

Ne pouvant plus rester dans ta galerie éd. 
ilLeurélait impossible de respirer, les ou 
Triera ae dirigerai vers le puits daeeas, pour 
remontar 4 l'air libre. 

Au même instant , Qaejaardtl aperçut 
comme un éclair qui illumina toute la gaie- 
rta, et cria ■ « Le grisou ! Gara a vous! Cou- 
chei-voas à terre f» 

Ce conseil ne fat pas nrrl assez prompte 
F.n-iit. Auisé pir l'aspiratiou du puits le got 
s'cngoafTra et une formidable détonation   se 
Croduisit, qui lit sauter au loin le trnuil et le 
angerqui abritait louverturu du puits. 
En inùine temps les ouvriers furent entou- 

rés de flammes et tous furent plus eu moins 
grièvement fatales. 

Les plus sérieusement atteinte aont Beau 
jard. Gayet et Jacques qui ont des brûlures 
sur tout le corps et durent être transportés 
aussitôt ù l'hospice de Provins. Leur état est 
grave. 

Le caaoa de campape allemand 
tira n f»f orme 

Berlin, 30 avril 
La Ga;tiidJ'i Frmnçfori doane las détails 
livanta snr le canon da campajrno dont l'ar- 
éc allemande va être pourvue : 
« L'en a réussi  à  conserver, en   les rems 

niant différentes parties  de  l'affût et le tube 
méiae da eenon. En revanche, la  pièce non 
vellc utiH-ani  les snefennes munitions, il  a 
fallu adopter an aatre  modèle  d'avant-trains 
et de caissons Par conséquent, cas avant 
trains et caissons devront être «instruits de 
testes pièree 

Voici le détail daa transformations 4 effec 
tuer L'essieu et Isa roues de l'affût demeurent 

ejaels. Leeroaeede l'alïul est remplacée 
par une nouvelle, aaoiaa lourde que l'ancienne; 
lea talus des fiasses» sont eapprimés el font 
plaça 4 awBercaea renfermant (ont le méca- 

niame de recul ■ Ceat aar ee berceau que glisse 
d'avant aa arriéra ai inversement le canon 
rattache par une griffe 4 un double frein 4 la 
glycérine. Qaent 4 cette grille, qui a'exiatail 
pas éana l'ancien ce non. elle fait corps avae 
une f patte posée i chaud, laquelle se contraste 
en refreséiassot et narra éVroiBaaaant le tube 
de le pièce. De eaaqee «osé éa la crosse d'alét 
set aménagé an siège; oslei de droite est dee 
lia* aa servant qui fait partir La coup* celai 
de gauche au pointeur. 

a La fweeeeet saaaie de boaHiers Ils diffé- 
rait de essn en aaege dans I artillerie frsn- 
aaiaé. éa ea sans sjae. ptacae normalement 4 
l'axe da caaatt, ils prcHèaievit la ttte dee ser- 

ai. Meinumoa an pleee par un ditaosétif 
arrdrasiiaae, ils na tout aucun brait lorsque 
ht pièce se dépita» * 
ici rva^s s. 

< * Utvija rtkSiups oaj H' 

ÉLECTION LÉGtSUWlVÉ 
ém 30 A,ril 1UM 

i~ CIRMMIrTIW Dt TUMM 
(CinlMi et Vtincmrmitl el tt Coude) 

IntariU:  18.BB 

MM    Ca«U«utr6p.g0UT.   4.8T1lToix 
MélAn. «ooUl. 4.01b 
rbalhVr aV Pou-, 

cheville, rùact.     4\.4*SS 
BALLOT AOal 

IIÏSULTATS PAR COMMUNES 
Csauaa   M.-lin   TVIlifr 

¥ Parei 

tas 270 ua 
407 ii> 
«00 tSt> 291 
77 tu »!, 
30 11 39 
59 l> 
46 .89 *i!l 

703 •U ta 
52 7S 1«:i 

14 
29S 152 

■sa 6% 255 
86 141 193 

119 123 22! 
■m 57 H2 

72 S 5» 
7S U 78 

m m 179 
550 327 919 

Condé 427 '      17«       K» 
Crespin 
Eauiuipont 
Fraanes 
Hargniea 
Odoni"/ 
Saint-Aybert 
Thivencelias 
Vieq 
Vieux CODdu 
Curgies 
Eatreu*. 
Mûrir 
Onnamg 
l'réseau 
Qae rouble 
Quiévrechain 
Bombics 
Saultain 
Sebourg 
Valenciennes 

Il s'agissait dd reuyilacor M. Dabiéve. 
public ain gouvcrni.'iniïiilal ileoédè. af.Debiêvn 
avait été élu le tl mai tOOiapréa deux lour- 
de scrutin, par 7'>M voix contre 8 145 ii M. 
Dervaax, réactionnaire, en ramplaoeaietn de 
M. Weil Malli", dépaté sortant, non oandi 
dat. Au premier tour, M. Dervaax avait oh 
•BDao.493 voix, M. Debit-ve, 4.1*31, M. Mi-i , 
UtfL _ 

LE CONGRES DE LA PAIX 
A.    i   I   N -. 

Réceptions et Meeting Pacifiste 
Dimanche matin, vers neuf heures, pu 

nieiiilii-fs du Congiej de la Paix arrivaient 
in gaiede I^ns. Hevus 4 leur descente du 
ram par M. Reuineaux, agent géoérnl ries 

Mines de Lens.ilii prirent place dans un train 
nêcial qui se dirigea aussitôt dans l'intérieur 

do la conce;.,in. A la fo?se n" 15, visite des 
travaux de forage et de congélation da nou- 
veau puits. A la fosse n* 12, visite dea mai- 
sons ouvrières, des installations extérieure? 
du puits cl des écoles. 

It>'/oRiiant le train les congressistes se rm 
dirent u lu fosse n 8 ou ils puent admirer les 
Installations modèles du four u coke daa usi- 
ios ;* n-cupcrjlions e.t du la « Goutte de lait s 

A 11 h. Ii2, émerveillée do leur visite, l< ; 

congraâsialtMi rontraieut 4 la fosaa n'- 1 de 
Lens où lea atlendniuiiL u la deteente da v. i 
gons la Isnfsre ouvrier© Bsunieipal".' la ebo- 
rolu la Lyre ouvrière munieipaic, i llarnui. 
des Enfants de la l'iainè. 

L'n cortège se forme et aux sons d'entni- 
nanispoï rei'.ouhléa on se rend ù 1 Hôtal 
Xv.'w où M. llaaiy, déaejté aielra, entouic de 
ses adjoints el de plusieurs eaaMeUlara muni- 
cipaux, souhaite lu bienvenue eux propaga- 
teurs des idées de paix. • 

Il salue tout particulièrement sir Thomas 
Barclay, déléffu-i on^-lni*. o/i'il charge de por- 
ter le salut des travailleurs Lensois aux ou 
rtefl H outr? manche. Il félicite eten^uroge 

les pacifistes les assurant dos concours 1rs plus 
dévoués pour le triomphe de loeuvre humani- 
taire qu'ils préconisent. 

Apreâun banquet qui réonisMit lesconp-es- 
.ii eei-luiii nombre d i n v i t ■ ■ . BQ| tfasj 

le îner-tinir pacifiste sous la ataaMéOtM da dé- 
pute llasly. Celui-ci en ouvrant la séaBél 
•dfâM < un mot aimable a chacun des orataejti 
taassrils et ssrpetaaé sa sympathie en fuvviir do 
la campagne paciliste. 

l'n'iuviit successivement In aarola MM- 
Kréderic l'assy, membre de I Insiiinl ; =lr 
l'Iiomni Barclay, déloguû arir.dis ; (Jliirles 
Riehet, professeur h la Paonltede 
de Paris; Lucien IJï Foyer, prèsiden-. ne la 
Paix par le Droit, et I.evy l ,inini.u. profes- 
seur à la ftoalté de droit de Lille Tous dé- 
montrent, aux applaudisseiiii!iit<i de la nom- 
breuse assistance, les liieufniu de la Paix (roi 
doit résider dans la fraternité des peapl *, Ils 
font appel aux idées de droit et de ju- i . daa 
nutions qui depuis tropion^'t* aiuSi siipooitenl 
les horreurs de la guerre. 

Oaa dissours ont vivement inipress-onné le 
public. 

Knîuite Mme Spalikowski s'est fuit enten- 
dre et applaudir dans deux isâaaenni da cir- 
constance et Tordre du jour suivant a été voté 
par acclamations. 

• Les citoyens réunis 4 la Maison do* asso- 
ciations le 30 avril 1905. sous la présidence du 
citoyen Hujiy, à l'occasion du Congns de la 
Paix, remercient les organNateurs du parti 
paciliste d avoir choisi 1-cns BOeatas siage du 
meeting do clôture ; félicitent les orateurs de 
leur propagande éminemmeiit humanitaire, 
et les assurent do la coope4alion de toutes les 
foroes démocratiques et ouvrières poar l'ex- 
pansion des idées de couc^rde et da iiaiernité 
interna tiouales. 

Scène de Brigandage i ToniTlcrs 
Cinq rolaura dans une maison — Une 

femme liée et baUlloiwéei 

l'n acte de brigandage d'uno audace inouïe 
a été commis au hameau de la Faatiogue.ooai- 
mune altuôe 4 1 extrême frontière, tréB fré- 
quentée par les Koubaisiens. 

Avsut-bier soir, vers neuf heures, cinq in- 
dividus ù mine patibulaire, entrèrent 4 l'esta- 
minet tenu par M. Leroy-Desohemps et com- 
mandèrent une consommation. La femme, 
qui était seule dons In salle de débit, servit lea 
chopea que trois d'entre eox acceptèrent. 

L'un des deux autres individus, saisissent 
b caharetierc, se mit en devoir de lui lier les 
jumbes avec une ceinture. Au bruit des cho- 
pes renversées et aux oris de sa femme, M, 
I. T'iy, qui se trouvait.duo*, la cuisine, accou- 
rut, maïs il fut bientôt saisi 4 son tour par las 
bandits, qui s efforcèrent de le lier. Il put tau- 
t tfola échopper 4 leur étreinte, et plus mort 
quo vif, il courut demander secours chei M. 
Scullluire, qui habita un peu plus loin. M 
Scufflaire, qui était couché, n'entendit pas les 
appela de if. Leroy. 

IVndont ce temps, la femme était maiate- 
nue et bâillonnée par quelques uns dee brl- 
gands pendant que les autres visitaient la 
maiaoa. Ils enlevèrent d'abord l'argent qui ae 
troavall dans le comptoir, puis munis d'une 
. jinj! ■ ils se rendirent à létage et sémparè- 
rei.t Je l'argent, une somme de deux cents 
francs, qu'ils trouvèrent dans un meuble do 
la chambre à toucher. 

Leur forfait accompli lea voleurs prirent la 
fuit;. Mme Leroy put alors se dégager cl 
crier au secours, mais quand les voisins 
accourureut la banda s'était éclipsée. Les 
/poux Leroy portent tous deux des blessures 
,'i la tûte. Elles  boni heureusement sans gra- 

II est à remarquer  que  c'est  la  troisième 
fois que dea vols sont commis dans cette ma 
son depuis peu de temps. 

Cettu triste affaire a jeté L'épouvante chai 
Isa hobitents du quartier. La gendarmerie do 
Templcuve s'est rendue sor les lieux. 

Enfant toile a Sin-le-Noblt 
Samedi, vers 7 heures du soir. Nfnrrel lîsr- 

bieux. âgé île * ane, dont les parents habitent 
cité Hanolle. a renversé snr iuia'.e marmita 
remplie de bottillon en ébullition qui ie trou- 
vait sur le fen. 

Le malheureux enfant s été horriblement 
brûlé h la tète, dans le dos et aux reins. 
Son élut est désespéré. 

Blessé sons nn antomobile 
A CAMBRAI 

Asjoerdboi, vers 5 heures du soir, boule- 
vard Faidhorbe, un automobile, conduit par 
en étranger è la ville de Cambrai, et dans 
laquelle avait pris plaos M. M. limai. Mils 
Tiens! al aille Le Uahieu. a renversé po 
renne enfant ojai  iravarssit inopinément la 

' publique, 
auto marchait 4 une allure modéré étant 

4 peine 4 400 métras d un tournant ; deux en- 
fonts ont traversé le boulevard alors que 14 
conducteur ne pouvait plsa a arrêter ; celui-ci 
a bloqué complètement a gauche, a évité le 
premier des laiprodants mats s atteint le se- 
cond, 4gé de 8 sas, qui s eu 1s cuisse brisée 
et n été sussiiol transporté S l'hôpital Saint- 
Jolien. Son état estgrsve. 

L'sato Set monté sur le terre plein du bas* 
levsrd et s est heureusement arrêté après 
avoir brisé un arbuste de cette voie. 

sfasaVeafls   VOTalSé) ■ VOt"ft4Slla>ex 

Vandsedi rers 5 h. fo ds l'apréi-midi, 
asesiatiBaenfaaUjoeaisnt dans fa raede aU- 
lingatbsv 4 VliiftaUs». Joui 4 ooun, sprea Is 

,passage ds deaj Toifgrjsa^ on s'apereai qae t 

pstltOaaar LsssaarsiXg aaî 1 sns. deeit les 
parenu haUtaet dsaaTes  eorons de  Philo 

G sssg Isl sortait par la bousbs, Isa yaax 
et les oreilles. On le transporta dans sne 
maison voisine mais tous les soins furent 
Inutiles et I enfant ns farda pas 4 expirer. 

Os ne sait pas par quelle voiture 1 enfant a 
été écrasé. 

Coups de Couteau à ToumriBg 
M. Jules pL'raltc, 46 ans. cabaretier, rue de 

Il Ooix-Roug<>, Ï73. avait, il y a une quin- 
?iine de jours, signifié au nommé Alphonse 
l'erraud, 21 ans, rue Achille-Teatelin, de ne 
plu* remettre les pieds chei lui. cela à 1s soit» 
. ooé leéM ds tapage menée en son débit par 
le sus nommé. 

Or, 6auieui, vers 10 h. lié du soir, M. Per- 
SJDB. t'iitenlonl du bruit devant la façade tic 
i eeualnei, sortit et se trouva en p ésence de 
lerrand et d'un ami de «o dernier. Joies IL., 
rue Colbert, |0as |Câ ,i,JLIX tn tlol d'i vretse. 

l'eitand injuria lo cabaretier qui l'enga 
fssil au calme. Des provocations furent ad refi- 
lées au fils de M. Percke. Achille, 16 ans, qui 
s" colleta arec les deux individu'. 

Tout d coup, Ferrnn.1 sortit an couteau de 
ST poche et se disposait 4 en frapper Achille 
Psêafes lorsqu.; le père de ce dernier intervint 
û nouveau et prenant I-'errand par les jambes 
l'entraîna de l'autre coté de la chaussée. 

C'est alors qu'il fut frappe de plusienrs 
coups de couteau : un dans le doid'aboi 1 dont 
la violence fui atténuée par lea.vêtements el 
ne fit qu'une blessure peu sérieuse il l'omo- 
plate. 

Jeté 4 terre il fut ensuite frappé de plusieurs 
—-  coups qui   lui   tailladèrent  le  front. 

en   voulant désarmer son   agréai 
M. Percke contracta encore une blossurc ù la 
innin. 

Attiré par le bruit de la lutte les gardea- 
champètres Dehucliy et Du mortier se retidi- 
rentsur les lieux ot arrêtèrent Alphonse Per- 
r ind qui fut écroué au dépôt. 

Les blasaajes u auront pas, croit-on, de 
-uit :* graves. 

"ASNET BU LECTEUR 
Aniche 

Quevr, adi 
tiiUtuais, ci _ 

•idérable. 

DEUIL 
funérailles  do M    Alphonse 

^ur  de In  Société da -.'■cou 
it eu  liau   au milieu   tl uue alfluec 

Ixs cordons du pof-ln étaient trnos pir MM- 
Sauvageon, IngL-ui <ir do» Art* et Manulnnsures, 
président de la Société ds secours mutuels, lia 
■uvaux, instituteur boooralri, mcuibtv funda- 
leur, Adolphe t.criy. conseiller municipal, se- 
crûlaire. et DuUcrou, président du la Social* ds 
->-eoours mutuels. 

1^ deuil éliit conduit par M. Pau! Quévy, tre- 
sertir éa la Sucieté da «eeoers mutuels, ttli du 
défunt. 

A signaler dans lo cortège : la Conseil d'Ad- 
natntiirstion et Is Société de seeoars mutuels ca 
eorp» U U-rtmchamjn. niom d'Aurche, et ds 
nombreux eossaUlssa munioipaux; U. Ovida 
PosUl, fu-ésidentdii la Sooii'tiJ des Anciens oom 
battants; le Comité de l'Association amicale des 
Anciens élevés de l'école primaire publique, M- 
Cfarj, receveur de l'octroi M. Kd ifaelin, iscré- 
tairt'gjnéral de la Uairie, M. Sivry. ■•omaia- 
ssirs de police, etc. 

Au cimetiorv, M. Sauvageon a retraça, an 
leruiei «mus, la vin toute da dévouement du 
regretté Alphonse Quérj, U exprime fa douleur 
profonde de la Soststé de .eeourn mutuel» eutjèro 
Jul perd uoniietil*meat un de ses meubres Ion- 

ateur*. mai< iiuadmioistrateur télé et «claire 
qui, pendant la innées a apporté au Bein des 
rsuaiont de Is Couinnasian administrative, la 
praciesx concours de son islei luron ce, de sa 
compétence, de as parois per.ua.ive, de son 
■nlaasiblo dévouement 

Ea terwriani M Sauvageon adresse la 
suprême adieu au philantrope Alphonse Qaévf 
dont le lire est le digne continuateur 

Pfiasi La touebasiu et inipotwnte meoifestiiios 
de aympsthis qu'ont «té les fann rai lias atténuer 
Is grande douleur de noir» eaeelUul ami Paul 
Ouévf et ds salamilla. Nous laer renouvelons 
rexpressioo de nos plus cordiales coDdulaaiuas. 

LA BELGIQUE 
Un procès de 400.000 franc» 

En 1897, la malle belge Pnmrcise HennrtU 
aborda en mer un raclit français appartenant 
aa docteur Balluc, d'Arrst. Le yacht sombra 
eaessstla perte totale de l'éanipege. En pre- 
ssiére instsnee, le tribunal de Bruges avait 
fBMdetnné l'Etat belge en paiement de 400 000 
francs de dommages-intérêts envers le farpifls 
ds docteur Ballac. Le cour d'appel de Gsnd 
vient de confirmer, aur appel interjeté par 
1'Elst, cette sentence. 

PROCHAINEMENT 
■ ta anhtiration d'as araad 

LE BOULEVARD 
LUI*» - RoubesU «Tourcoing 

la. saeajosi eu Com 
ir'l'rsaîlu, 

— qui s'ouvre 
lundi va enfin, par la réglemen- 

tation de easiqoei poiats dsdéasil. cloreadmi 
nlatrativeasent la qaestionda boulevard Lille- 
Houbaii-Tourooing. Tontes lea dtffionltéa 
nnajaaaares qui parurent aa moaseo» oompro- 
mettre fa création de oeste grande voie aont 
maintenant aplanies; fa compagnie conces 
sionneiredu Tramway Eleetriqne a déposé un 
castionneiiH'ni dn deux millions, las conven- 
tions imposées par lo Conseil Général ont été 
scrupuleusement observées : on petit donc dira 
désormais aveu certitude que les trois impor- 
tantes villes du Nord sont à la veilla d être 
réunies par une nouvelle artère. 

L'ccuvro vient 4 son heure el sous les plus 
souriants auspices. L'évolution naturelle' 
économique, a créé dans notre région, vi- 
goureuse au travail, passionnes de l'enort, 
dea industriel multiples oui y ont pris an 
irodi^aux esior Toutes les brun t.-lies de 
activité humaine ont été exploitées par notre 

rece au clair esprit pratique, sachant envisa- 
ger d'un même coup d'osil les risques néoss- 
t aires aux snUi-prisusfructuoases elles moyens 
méthodiques d'y faire laça Ceat 4 oesqualités 
incontestables que la richesse commerciale 
Je notre contrés offre une solidité d'assises 
qui manque u la plupart dea fortunes du nou- 
veau monde ofj tout est jeu. coup d'audace, 
-)!-culution fragile et incertaine. 
Le Conseil général da Nord rut frsppé de 

la nécseïilé de parfaire l'œuvre de prospérité 
accomplie par fos industriels ; avec un esprit 
<1 initiative et do prévoyance digne des popu- 
lations qu'il représente, il est fa hardiesse 
de na point recaler-devant les difficultés de 
l'entreprise si la asgssss d'en préparer ion 
guemeut l'exécution. 

Le projet du boulevard Lille, Roubeix, 
Tourcoing en Ire dans 1a période de réalisation 
escorté do garanties qui en assurent le rapide 
et parfait accomp'issement. 

Ce sera la gloire de notre assemblée dépar- 
tementale d'avoir compris que loin d'être ri- 
vales les cités de travail écloses 4 proximité 
es unes des autres éeralsaat se pénétrer inti- 

mement, rassembler leurs richesses, unir 
Isur prodigieuse activiLé, fonder en un mot 
la ruche immense qui comprendra du même 
coup plue de six cent mille habitants ot une 
variété d'industries ssos pareille au monde. 

Le boulevard Lille - Koabsix - Tourcoing 
accomplira cette union dea trois villes et de 
leurs bsnlieues, Marcq, Mouvaux, Wnsquo- 
li.il, Croix, etc. Dune largeur uniforme de 
cinquante mètres sur vingt kilomètres de 
longueur, avec chaussée pavée pour lea lourds 
charrois, chaussés empierrée, terre-pleins 
pour piétons, piste cyclable, piste molle pour 
cavaliers et double ligne de tramways, cette 
artère sera le oenlrç d une circulation Intense 
de jour et ds nuit 

Derrière lo ridenn d'hôtels et do villas qui 
Uùveront de cltsqae cote de Is route, for- 

mant une avenue grandiose et somptueuse, 
des rues seront tracées avec des habitations 
ouvrières 4 bon marché vers lesquelles afflue 
ront la population laborieuse et les petits com 
mercuots qui un vivant. 

Le tracé du boulevard n'a pas élu modifié 
depuis le débat des éludes entreprises par les 
services départementaux ; il a son amorcosar 
la rue militaire prolongeant fa ru-- de.s L'rba- 
nist'-s, va en ligne droite vers les réservoirsde 
La Madeleine, avenue St-Maur, de l.i se di- 
rige jusqu'au lieu dit : le Croisé Laroche où 
se trouve la bifurcation vers Houbaix ot vers 
Tourcoing. 

La branche roubaiaienne forme un aligne- 
ment droit jusqu u proximité de lu Marqua au 
UriMKii. puis »J relia à l'avenue brame par 
une courbe et débouche dsns l'admirable parc 
de Darbieux. 

La branche toorquennoîse ae dirige vers 
Mouvaux et arrive ù Totircotng dans le nro- 
longemen  da fa rue dea Quais, plaça Thiera. 

Los lignes de tramways électriques ciron- 
itit sur tes voies montante et descendante à 

intervallaa de quelques minâtes aurons, 4 
Lille leurs points de départ piaco St-Marlin 
el place de is Gare, et, 4 Roubeix et à Tour- 
coing, au centre même de la ville. Do sorte 
qu'avec une rapidité extrême, une commodité 
obsolue. les luxueuses voitures électriques 
mettront en rapports faciles tous les habitants 
de l'agglomérat ion dont le rayonnement com- 
mercial, la repulafiou universelle attireront 
de nouveaux éléments do richesse. 

Il n'est pas un Lillois, un Honbaiticn, nn 
Tourquenaois qui n'aperçoive déjà an imagv 
nation le boulevard aux proportions sassasaa 
nconnues, sillonné du eortége ininterrompu 
les véhicules commerciaux, des cquipeges do 
luxe, des tramways débordants de voyageurs; 
animé do la vio ardente et bruyante da tout 
un monda libéré da l'existence casanière pai 
la rapidité économiqao des transports, proG 
tant joyeusement du champ plus vaste donné 
û ses relations. 

Oui, c'est ainsi que par la pensée nos con- 
citoyens se r.'pré-fnlcnt le boulevard de Lille 
Ronbsix-Tourcoing; Isur esprit est trop se 
mentclairvoyant pour qu'Us f. trompent d 
leur prévision. 

LA QUESTION MAROCAINE 
Notre mission à Pea 

Tanger, 90 avril. 
Selon les dernières nouvelles de Fei, lee 

néaooiatiooa de le maison française avec la 
gouvernement marocain ne font en ce mo 
ment que peu de progrés. Et l'on estime a 
langer qut.4a négociation nareaiendra Bctive. 
qn après 1 amvea è la cour ohéritienne des 
diûerentos missions diplonisUqiss. ' 

Combat sanglant p:ès de Melilh 
Madrid, 30 avril. 

On mande de Mulills qu'eue asnglants ren- 
contre a eu lieu dans les environs de celle 
possession espagnole entro partisans du Ro- 
gai et troupes chérifiennes. Il y a eu de»nom 
breux tués et blessée des deux côtés. Plusieurs 
villages ontété iacandi«s ; 2000 fuyards sont 
arrivés sous les canons da la place espagnole 
l'n certain nombre de blessés grièvement ont 
été admis au laiaret de Melills. La garnison 
''éasraie les fugitifs. 

Lie l°r IVàteti 
Lorient, 30 avril. 

Les ouvriers de la Ronrae du travail ont 
commencé à fêter le 1er mai ce matin, par un 
défili' dans les principales rnoa de fa ville. 

Les manifestée fa ont défilé, musique an 
tête, an chant de VInternationale. (Juulquea 
cris hostiles ont été poussés devant ta préf"c 
turo maritime, 4 l'adreise de l'amiral Met- 
chior. 

Nantes. 30 avril. 
I-es dockers et charbonniers chômeront le 

Edouard VII à Paris 
Un dtner k l'Elysée 

Le rot, après le départ de M. Delcassé, est 
atonie à b b. 1{2 dans une automobile 4 qua- 
' e placée, portant la couronna royale. 

Il était accompagné de son aide do camp <■ 
da son médecin particulier. Il a fait une pro 
menade qui a duré une houn et demie envi 
ron, puis il est rentré 4 son hotol 4 7 h. 05. 

Durant toute la journée an grand nombre 
de notabilités politiques, de diplomaties et de 
connaissances du raJaVont cessé do dénier 4 
l'hôtel R/istoL 

Les registres qui $ avaient été déposés on* 
été rspipemeot couverts de signatures. 

Le président de Is République SfOtlert ce 
soir un grand dinar 4 "Hlysée. 

La table avals, été dressée dsns ta grands 
salle dea fêtes ;  elle comportait I20oouveris. 

Le roi avait 4 sa droite Mme Loubet et le 
comte Tornisjli, 4 ss gauche le marquis Del 
Msssi. Le président ds Is {Icpublique avait 4 
s» droite le comtesse Tomielli, femme de 
l'ambassadeur d'Italie, et è sa gauche la com- 
tesse Radolin, femme do l'ambassadeur d'AI- 
letnagas. 

On croit savoir que le roi d'Angleterre vi- 
sitera demain les deux salons. 

—■ B 
 a 

faine-Lévêque, 4 Raossrt, 4 Mjrcinslls _ 
du Casier, Chsrierei, Mao«eau-Bur-Sembr«S 
Mont sur .Marcbiannss, ^nt-de-Louo, CaxW 
nlèrea. Fsrolaonea, Oflly, Cooil^ ïia^isf^ 
ueau. Jumes. 

Le chômage sera complet dans prrsqas toas 
les puits, Dsns la Basw-Sambre, on na tra- 
vaillera paa 4 Aiaeau Prusles, Araimont, Fa-' 
lisolles et Ha m sur Sambre. 

Des oppela ont été lanoés aux ouvriers eon 
tre lea fêtas de l'indépendante belge qui sa 
dérouleat sotuellsossnl. 

UN DISCOURS DE JAURÈS 
Déziers, 30 avril. 

Une réunion socialiste à laquelle assistaient 
8000 personnels environ a eu lieu  aujourd'hui 
aux arènes. De nombreux orateurs  ont préco- 
nisé la fusion dos différents groupes socialistes 
en uneorgsaisslien unique. 

M. Jaurès, en un discours qui a  été nette- 
ent entendu de tous  malgré les restes di- 

mensions des arènes,  a  déeluré que  le pays 
était a la vrille d'en finir  avec las  qu^attomt 
politiques,- on   entreprendrait prochainement 
les réformes sociales dont le succès est subor- 

né 4 l'union du parti socialiste. 

La grève des Boulangers 
Nsnleî, 30 avril. 

ï,es patrons boulangers ont vivement pro- 
testé contre l'attitude du maire auquel Ua re- 
prochent de violer la neutralité. 

Le maire a convoqué pour demain les délé- 
gués des deux parties dans le bat du renouve- 
ler sa tentative de conciliation. 

LA COURSE_PARIS-AMIEHS 
■ Amiens, 30 avril. 

Voici les résultats de la course : ter. Garri- 
goa. arrivé è 2 heures 16 ; Za, Frère, arrivé a 
2 heures 21; 3e, Cautrelie, arrivé 41 h. SB ; 
te, Bonnet, arrivé 4 2 heures 29. Le temps est 
ibominable au moment où les premiers cou- 
eurs arrivent. 

xjxi TVA-ciXiTdaflre 
La Rochelle. 30 avril. 

La bateau La Bordeluite, de Koarai, a été 
jeté ù fa côte ce matin, prus do aotro port, put 
un gros temps. 

L équipage a été saavè. 

Assassiné par sa, femme 
Angoulôme, 30 avril    ■ 

Ce matin, la commune de Tatre a été mise 
en émoi par nn terrible drame. 

Une jênne femme de 20 ans, née Ardouin, 
épouse da nommé Ricereaa, mère de deux 
petits enfants, s brisé In crùne de son mari i 
coups de pioche. La victime est dans un état 
désespéré. 

Le motif de ee drame est uns question d'in- 
térêt. 

Confrontée avec son mari, l'auteur do ce 
meurtre n'a manifesté aucun regret. 

\u\ ttarbouiges de Chtrierw 

le crime de la nie_de Wazsmmes 
On n'a pea oublié lo drame sanglent qui s'es 

déroulé en décembre 1904. eu n 16 de la roo 
de Wazeiumee, un sujet belge Arthur Oenult. 
après avoir cherché querelle 4 sa femme 
Marie Lsllemand. Agée do 52 ans, l'assomma 
4 coupe de marteau. 

Deno.lt. noua l'avons dit, fut arrêté en Bel- 
gique où il s'éfait refugiu aussitôt son crimo 
accompli. 

Etant originaire de ce pays, U ne pot être 
extradé et l'instruction qai avait été commen- 
cée par M. Uelalé, juge 4 Lille, fot oootinuéo 
par lo parquet d'Ypres. Cette instruction est 
aujourd'hui terminée. 

Uenult comparaîtra aujourd'hui devant la 
coar d'assises ds Bruges. 

Unedixsine de témoins, habitant pour In 
plupart la  rus de  Waieinmea  ainsi que M 
f'ûrisot. chef de  ts  sûreté seront entendu 
NOM rendrons eernpta dea  débets  qai ne su 
U'rmtneraal que msrdi soir- 

Malfaiteurs poursuivis 

Le cabaret ds M. Lehoueq. 13 rue d'Anvers 
rece dans la nuit de samedi a dimanehe la 
visite de plusieurs cambrioleurs. 

Aprésavoir fracturé le cadenas duo soupi- 
rail, tas malfaiteurs s'introduisirent dans la 
ceveet tentèrent de pénétrer dans la eu ni as ; 
mais, tronjpcsspar 1 obscurité, ils sa jetèrent 
sor une pile de verres: le hrntt réveilla Is pro- 
priétniro qni eooebait se premier étage. 

Sautant S bas de son ht, U. Lehoereq, sani 
prendre fa temps de se vétir;ss tait rsttaasaaant 
a la poursuite des malfaiteurs : Geux-oi d ail- 
leurs n'avaient rien emporté. 

ROMAN DBAHATUTOEIfSS 
du plus p «lésant la t.rct 

G rasée lBCidanta 
Chertaroi. 10 avril. 

De graves iacideats  sont survenus «smadi 
soir au  u  I ae OoareeUaa Nord. Le directeur 
M.  Grade, aeetst rafesé ane  augnenisuon 
promise, deax cents  mineurs qui venaient ée 

envahi  lee  boréaux. 
iaeors  msnaesteat da 

dt son »llot qi: S sa faite. 
l'va msuilartitow oai eu lieu hter 4 Foo 

Pi IilMs «uatiiid i TtriHuÈtn 
Au COLTI d'une révolta da deteaus, eutre- 

nue au pénitenoier de Poulo-Condpre fCocbin- 
etrme). plossears gsrdiens ont été sa 

au^ard'lias, qae aarau a?. 
victimes, sa troova ua Utlesj. M- Jceesh 
Demer, 4gé ds s7sm, quîft 
forçat doit coup rie potgna 
aéras slMisaM 4 Ulle. r 
visai ssaVe pigcttliéAtAi 


